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On est habitué à Lomé avec  les
courses dans tous les sens. Les
moments  difficiles qu'a  connus la
" Suisse d'Afrique " en disent
long.  Mais celle de cet été est par-
ticulière. " Que se passe-t-il ? ",
demandai-je à un Carl LEWIS ou à
Usain BOLT. Personne ne répond.
Une chose  est sûre.  Tout le
monde fuit un danger. 

Après  une demi-heure, j'étais
parvenu  à la vérité.  Le Terminator
EBOLA est de passage. Si les
populations de Gbadago, de
Tokoin et d'Agbalépédogan ont
une telle phobie pour le
Terminator  Ebola, c'est qu'il y a
péril en la demeure. C'est le lieu de
rappeler  que l'affaire d'Ebola est
une  affaire sérieuse et de tous. Du
premier  responsable de la santé au
planton. Le mal est que le Togo est
l'un des exceptionnels Etats qui n'a
pas pu trouver un  Ministre de la
Santé.  Les  rumeurs  sur les cas se
multiplient. Les démentis sur les
cas s'additionnent  et  les prétendus
cas se soustraient. Espérons  que
ce n'est plus la farce qu'a connu
notre pays avec le VIH qui a fait
du  Togo un des meilleurs  pays
hébergeurs du VIH en Afrique. 

Au nom de ceux qui ne peuvent
le faire, au nom des gouvernés, au
nom de la population qui ne
demande que la protection, nous
demandons aux gouvernants de
tout mettre en  œuvre pour proté-
ger  cette population paisible et
profane que sont les  Togolais.

Réné Beaugars
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Libre opinion :
L'opposition togolaise ne grandira-t-elle jamais ?
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POUR CHOISIR François
Hollande comme candidat à la pré-
sidentielle française, c'est par des
élections primaires, que le choix
s'est porté sur lui, après un vote
pour écarter les 5 autres postulants.
Et ce sont tous les militants et mili-
tantes du Parti Socialiste qui ont
voté, pour départager les 6 candi-
dats…

Pour choisir Barak OBAMA, pour
défendre le Parti Démocrate améri-
cain, à l'élection du Président de la
plus grande puissance du monde,
c'est à la Convention du Parti (sorte
de méga congrès que les américains
et leurs deux partis Républicains et
Démocrates offrent au monde), que
la décision est prise, après un vote
très sérieux , opéré des jours durant,
et précédant la Convention, un show
médiatique comme seul sait le faire
HOLLYWOOD. Et pour le cas
d'espèce d'OBAMA, il y a avait 6
autres prétendants au starting
block…

Pour choisir Angela MERKEL
comme candidate au poste de chan-
celière d'Allemagne, c'est par un
congrès réunissant tous les délégués
de l'Union Chrétienne-Démocrate
(CDU), et le vote départage les can-
didats et les candidates…

Pour élire le Pape (et je dis bien
élire, et je dis bien le Pape !), c'est par
un Congrès (ou Conclave) à huit clos,
que tous les cardinaux du monde
entier, réunis à Rome, font le choix
du Saint Père. Il y a, en réalité, des
primaires serrées, chaque cardinal,
arrivant au saint Siège, est muni
d'une procuration morale des évêques
de son pays d'origine ! Pour les
grands pays catholiques qui ont plu-
sieurs cardinaux, plusieurs noms du
Pape sont choisis par les évêques
sous la curie de leur cardinal. Les
cardinaux vont voter " en leur âme et
conscience ", " éclairés par le Saint
Esprit "…

Pour désigner un prétendu candi-
dat unique de l'opposition, la
Coalition Arc-en-ciel (CAEC) et
l'Alliance Nationale pour le
Changement (ANC), vont nous édi-
fier le 13 août prochain. Déjà, la
CAEC s'était réunie déjà, en un faux
conclave, pour nous claironner des
résultats bizarroïdes ci -après :

- Dodzi APEVON : 20 voix
- Kafui ADJAMAGBO-Johnson :

19 voix
- Mr Kagbara : je ne suis pas au

courant !
- Me Tchassona : je ne suis pas au

courant !
- Geery Tamaa : je ne suis pas au

courant !
- Dr Kuessan : je ne suis pas au

courant
- Antoine Folly : je ne suis pas au

courant !
- Abstention : je ne suis pas au

courant !

- Nombre de votants : je ne suis
pas au courant !

- Qui est convoqué au  conclave :
je n'en sais rien !

- Avec quel mandat : je n'en sais
rien !...

- A-t- on respecté les statuts des
partis ? Il n'y a aucun respect des sta-
tuts des partis, car j'ai sous les yeux,
au moins, les statuts du CAR et de la
CDPA !

Ce mode de désignation d'un can-
didat pour représenter 7 partis poli-
tiques, à la présidentielle, est  vrai-
ment surréaliste !  C'est démocratie
ça s'appelle ça ?

On croit rêver ! 
Mais,  l'autre grande nouvelle,

c'est qu'on nous annonce que le 13
août prochain, un autre conclave
ANC-CAEC désignera  un soi-disant
" candidat unique de l'opposition " !...

Le hic, c'est qu'il y a déjà deux ou
trois candidats déclarés de l'opposi-
tion : Kofi Yamgnane, Alberto
Olympio, et je ne sais qui encore !...

"  Candidats uniques de l'opposi-
tion ", et de quelle opposition ?

Jean-Pierre Fabre (ou Dodzi APE-
VON), Kofi Yamgnane, Alberto
Olympio, peut-être le patriarche
OLYMPIO, peut-être Agbéyomé
KODJO, peut-être Lawson
Nicolas… Ils seront tous " candidats
uniques de l'opposition " ! Je n'ai
jamais rien vu ni entendu comme
inepties ! Même les moutons en
riraient, à se tordre les côtes…

Mais, on n'est pas là pour rire  en
2015, parce qu'il y a un candidat
redoutable du pouvoir, qui s'appelle
Faure Gnassingbé, et un parti redou-
table, UNIR, qui va convoquer bien-

tôt son congrès, qui plébiscitera son
candidat, un " candidat unique du
pouvoir" !...

Et en 2015, on cherchera l'alter-
nance, avec un " candidat unique du
pouvoir ", Faure Gnassingbé, contre
plusieurs " candidats uniques de l'op-
position " !…

Mais voilà que les chèvres, les
ânes, les chiots, les chevaux et
mêmes les poulets se tordent de rire
!...

Il y a de cela quelques mois, j'a-
vais proposé un big-bang de toute
l'opposition, qui allait se fondre dans
un grand parti de gauche, pour faire
pendant à UNIR, et nous allions évo-
luer vers un bipartisme de fait, à l'a-
méricaine, les deux candidats à la
présidentielle des deux partis étant
élus, chacun, au sein de son grand
parti, par des élections primaires… 

Mais les egos des uns et des autres
sont plus forts, chacun se croyant et
se disant le plus populaire, le plus
important, le plus beau, le plus intel-
ligent…

Jean-Pierre Fabre, le Président élu
en 2010 (selon lui, mais Mr ASSOU-
MA, le Président de la Cour
Constitutionnelle, lui a dit que c'est
Faure Gnassingbé qui était élu)…
Imaginons donc  que Jean-Pierre
Fabre, à l'issue du fameux conclave
du 13 août prochain, est désigné
comme un des " candidats uniques de
l'opposition ". Le champion de la
marche à pieds, de Kondjindji à la
plage, celui qui n'a pas honte de
déclarer que les accords politiques
sont au-dessus des textes de la
République, celui qui écrit au
Président Faure Gnassingbé (qu'il a
reconnu enfin comme Président élu

Dr David IHOU
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en 2010), pour lui demander des
réformes, celui qui lui réécrit pour
lui redemander les mêmes réformes
(alors que le Parlement, dont il est
membre, vient de voter contre ces
réformes)…

Imaginons que Mr FABRE soit
donc candidat, et affronte Faure
Gnassingbé (UNIR), Alberto
OLYMPIO (Parti des Togolais),
Kofi YAMGNANE (Sursaut Togo)
et les autres (peut-être Gilchrist
Olympio de l'UFC, Agbéyomé
KODJO de OBUTS, Nocolas
Lawson du PRR, etc.)…

Pour ne pas faire de jaloux, j'attri-
bue à chacun des " candidats uniques
de l'opposition ", les scores  de 10 %
des voix à chaque candidat, soit au
total 60 % des voix ! Il reste 40 %
des voix à Faure Gnassingbé, " le
candidat unique du pouvoir UNIR ",
qui est élu brillamment, puisque l'é-
lection est à un tour ! 

Si quelqu'un ne comprend pas
cela, nous l'appelons en Akposso, un
"olouvlo", et les kabyès l'appellent
un "koumeleng"…

Dr David IHOU, Consultant en
Géopolitique et Stratégie

Sécuritaire

Le ou Les candidats uniques de l'opposition ?

Certaines opérations bancaires 
à titre gratuit à partir du 1er Octobre

DANS LE cadre des actions
visant à renforcer l'inclusion
financière des populations, l'accé-
lération de la bancarisation et le
financement bancaire des Etats
membres de l'Union Economique
et Monétaire Ouest Africaine
(UEMOA), des concertations ont
été engagées entre la Banque
Centrale des Etats de l'Afrique de
l'Ouest (BCEAO) et la profession
bancaire, représentée par la
Fédération des Associations
Professionnelles des Banques et
Etablissements Financiers (FAP-
BEF) de l'UEMOA.

L'objectif visé est de parvenir à
une réduction et à une rationalisa-
tion graduelle des conditions de
banque appliquées à la clientèle,
dans le strict respect du principe de
libéralisation desdites conditions en
vigueur dans l'Union.

Ainsi, au titre de la première
phase de ce processus, il est porté à
la connaissance du public que les
services bancaires énumérés, ci-
après, seront offerts à titre gratuit
par l'ensemble des établissements
de crédit exerçant leurs activités
dans les pays membres de
l'UEMOA, à compter du 1er octob-
re 2014.

LISTE DES SERVICES
BANCAIRES A OFFRIR A
TITRE GRATUIT PAR LES
ETABLISSEMENTS DE
CREDIT DE L'UMOA

1- Ouverture, fonctionnement
et suivi de compte

- Ouverture de compte ;
- Délivrance de livret d'épargne ;
- Tenue de compte sur livret d'é-

pargne ;
- Transmission de relevé de

compte (une fois par mois) ;
- Relevé récapitulatif des frais

annuels ;
- Dépôt d'espèces dans la banque

du client quel que soit le guichet
(hors acquittement de frais de timb-
re fiscal) ;

- Retrait d'espèces dans la banque
du client quel que soit le guichet, à
l'exception des opérations par
chèques de guichet ;

- Domiciliation de salaire ;
- Changement d'éléments consti-

tutifs du dossier du client, notam-
ment d'identification ;

- Mise en place d'une autorisation
de prélèvement (ordre de prélève-
ment à partir du compte) ou de vire-
ment permanent (création du dos-
sier) ;

- Clôture de compte.
2- Moyens et opérations de

paiement
- Retrait auprès d'un guichet

automatique (GAB/DAB) de la
banque du client ;

- Paiement par carte bancaire au
sein de l'UMOA ;

- Consultation de solde et édition
du relevé de solde au GAB/DAB
dans la banque du client ;

- Virement de compte à compte
dans la même banque ;-
Encaissement de chèques tirés sur
une banque de l'Union ;

- Encaissement de virements
nationaux, communautaires et inter-
nationaux.

3- Banque à distance
Avis de débit et de crédit par voie

électronique ;
- Consultation et édition du solde

et de l'historique du compte à tra-
vers le GAB/DAB de la banque du
client.

ECONOMIE /BANQUE : 
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Zozo
TOURNEE NATIONALE DE L’ANC
DANS LE WAWA : LES POPULA-
TIONS APPORTENT LEUR SOU-
TIEN À JEAN-PIERRE FABRE

Après l’étape d’Akébou bouclée, le
Président National de l’ANC, Jean-Pierre
FABRE, a mis le cap sur la préfecture de
Wawa avec quatre localités visitées le
dimanche 10 Août 2014.
Après un voyage particulièrement exté-
nuant sur des routes défoncées, les  routes de
la préfecture du Wawa, menant de Badou à
Mangwassi, Kpété-Béna, Dayi Konta et
Kessibo Wawa, ont confirmé l’état de déla-
brement de certaines infrastructures routiè-
res sur l’étendue du territoire national. 
En effet, il a fallu plus de deux heures   pour
parcourir une distance de 31 km entre
Badou et Mangwassi et plus de 30 minutes
pour parcourir les 10 km qui séparent
Badou de Kessibo Wawa. Le retard, de près
de deux heures sur le programme de la tour-
née, occasionné par l’état désastreux  de la
route n’a pas démobilisé les populations et
n’a entaché en rien la qualité des meetings
de la journée. C’est aux cris de « totro » et «
bikè », changement en éwé et kotokoli, que
la délégation du Bureau national de l’ANC,
conduite par son Président National, a été
accueillie dans chacune des quatre localités
de la journée.  
« Il est grand temps pour que le changement
arrive au Togo afin que des Togolais intèg-
res prennent enfin en main la destinée de
notre pays et le rebâtir  en construisant des
infrastructures scolaires, sanitaires, sociales
et routières dignes de ce nom et mettre à la
disposition des populations de l’eau potable,
source de vie, et de l’électricité.», a déclaré
Jean-Pierre FABRE.
Les populations de Mangwassi déterminées
à voter le ‘’Changement en 2015’’ ont par
ailleurs attiré l’attention du sPrésident
National sur des cas de fraudes électorales
du régime RPT/UNIR qui consistent à
inscrire des Ghanéens  sur les listes électo-
rales de la région...
UN OPPOSANT TABASSÉ DURANT
LA VISITE DE JOSEPH KABILA À
WASHINGTON

Le séjour du président congolais Joseph
Kabila à Washington pour le sommet Etats-
Unis Afrique a été marqué, le 6 août, par un
incident. Un activiste américain d'origine
congolaise a été violemment agressé par
plusieurs hommes de la garde rapprochée
du président Kabila. L'affaire est prise très
au sérieux par le département d'Etat améri-
cain qui souhaite poursuivre les coupables.
C'est une journée que Jacques Miango n'est
pas prêt d'oublier. Ce père de famille de 45
ans, employé au département des investiga-
tions de l'Etat du Maryland est aussi un
opposant déclaré au président Kabila. Ce
jour là, avec trois amis, il quitte sa ville de
Baltimore pour Washington où se tient le
sommet Afrique-Etats-Unis.
Arrivé à l'hôtel Capella qui accueille la délé-
gation congolaise, Jacques Miango et ses
amis sortent de leurs véhicules, pancartes à
la main à l'arrivée du convoi présidentiel.
Pendant plusieurs minutes ils scandent des
slogans, chantent et interpellent le président
congolais. Une dizaine d'hommes de la
garde rapprochée de Joseph Kabila s'en
prend alors aux manifestants.
Violemment frappé
Une partie de la scène, filmée, a été diffusée
sur le réseau YouTube. Violemment frappé
Jacques Miango finit par se relever sans l'ai-
de des policiers américains qui pourtant ont
assisté à toute la scène. Jacques Miango
affirme avoir perdu 6 dents, souffrir de
contusions et de plusieurs hématomes.
La porte-parole du département américain,
Marie Harf, parle d'un incident inaccepta-
ble. Les Etats-Unis réclament dès lors la
levée de l'immunité de l'ensemble des gar-
des ayant participé à ce passage à tabac. Il
est toutefois peu probable, selon la porte-
parole, que ces individus soient inculpés,
dans la mesure où ils ont quitté le territoire
américain.

lemedium2013@yahoo.fr

LA POLITIQUE a ceci de spécial
qu'elle est un terrain de jeux d'inté-
rêt et d'alliance pour l'accession au
pouvoir, mais aussi un exercice dan-
gereux où les plus naïfs ou les plus
rêveurs laissent des plumes dans
cette bataille ou la morale et le bon
sens sont souvent les derniers des
soucis des hommes politiques. Sans
exagérer, on peut classer Agbéyomé
Kodjo et son parti politique OBUTS
dans cette catégorie qui peine à se
remettre du coup de poignard que lui
ont planté le CST et l'ANC dans le
dos après les législatives de 2013.
Depuis, l'homme qui ne laissait
aucune occasion de se faire remar-
quer, est devenu une carpe, rongeant
sa déception au quotidien.

Elle n'est pas aisée, la situation
dans laquelle se trouve Agbéyomé
Kodjo à quelques mois de la présiden-
tielle de 2015. D'ailleurs, le mutisme
dans lequel il s'est muré depuis
quelques mois ne permet pas de devi-
ner les démarches du président de
OBUTS dans un futur proche. Peut-
être que c'est d'ailleurs la bonne attitu-
de car qui l'écouterait, lui qui n'a pas
su qu'il s'amusait avec le feu au point
d'en être brûlé.

Le cul entre deux chaises
Le silence est d'or en ceci qu'il peut

être le signe de l'homme qui n'ouvre
sa bouche que pour dire des choses
sensées. Mais aussi, il peut être le

reflet d'un homme dont la déception
se vit intensément et profondément.
Ce dernier cas s'applique exactement
à celui qui pensait pouvoir faire route
avec l'opposition togolaise dans  une
frange la plus radicale.

Une question primordiale taraude
l'esprit des observateurs de la scène
politique togolaise. Que vaut
Agbéyomé Kodjo aujourd'hui sur l'é-
chiquier national ? La réponse semble
évidente, cinglante : RIEN. On comp-
rend mieux alors son silence. Car, il
ne peut en être autrement. La débau-
che d'énergie mis au profit de l'ANC
et son bras armé le CST ne lui a rien
rapporté. Il a misé sur le mauvais che-
val et il a lamentablement échoué.
Echec d'autant plus cuisant qu'il ne

sait où, ni avec qui se mettre aujourd'-
hui.

Avec l'ANC et le CST, le divorce
est totalement consommé. Il est
vieux, le temps où on le voyait écu-
mer les rues de Lomé aux côtés de
Jean Pierre Fabre lors des tradition-
nels marches de samedi. Il est loin, le
temps où, de sa verve et de sa super-
be, Agbéyomé Kodjo haranguait la
foule des militants et sympathisants
de l'ANC à la plage avec son fameux
'' VICTAGOOOOOOO'' repris en
cœur par l'assistance du moment. 

L'ancien Premier Ministre de
Gnassingbé Eyadéma doit se remé-
morer ces  instants de gloire éphémè-
re et se dire '' quel con j'ai été''. Dans
de pareille situation, le sentiment de

honte et d'amertume est très difficile à
supporter d'autant que des esprits avi-
sés lui aurait conseillé de ne pas
mener cette aventure avec l'ANC. Il
l'a payé cash.

Le plus difficile aujourd'hui est le
positionnement de son parti. Le cent-
re n'existe pas au Togo. Il n'y a que
deux camps. Le pouvoir et l'opposi-
tion.Se réclamera- t- il encore de l'op-
position, quand on sait qu'au Togo,
certains font croire que l'opposition
c'est l'ANC et rien d'autre ? Ou fera-t-
il le come-back vers ses anciens
camarades du RPT dont la majorité
est aujourd'hui membre de UNIR,
parti au pouvoir? Ou encore, apporte-
ra-t-il juste son soutien au Président
de la République pendant le scrutin de
2015 ? A y regarder de près, l'équation
semble corsée pour Agbéyomé Kodjo.
Même son silence risque d'être inter-
prété dans un sens comme dans l'aut-
re.

La voie royale
Au vu de ce qui lui arrive aujourd'-

hui, Agbéyomé Kodjo doit revoir ses
ambitions à la baisse, mieux, jeter l'é-
ponge car, il n'y aurait plus de place
pour lui sur l'échiquier politique. Si le
Togo n'est pas un pays si particulier,
lui Agbéyomé Kodjo n'aurait jamais à
s'acoquiner avec des gens qui ne pen-
sent à eux et qu'à eux seuls. 

Il n'est pas dit qu'il est inscrit dans
son ADN qu'il devienne forcément
Président de la République. Il a connu
les délices du pouvoir avec ses corol-
laires, arrogance, mépris, piétine-
ment. Beaucoup de togolais gardent
encore une dent contre lui. Mais il a
connu aussi  le revers de la médaille,
l'exil, la prison, la détention, les per-
sécutions. Ces dernières  tracasseries
peuvent induire l'homme à détester, à
haïr et à faire des alliances contre
nature.

Aujourd'hui que le Président de la
République consent à honorer les
anciens Premiers Ministres et
Présidents de l'Assemblée Nationale
en leur accordant le statut qui est les
leur, un combat d'ailleurs mené en son
temps par Agbéyomé Kodjo pour la
reconnaissance de ces droits à ceux
qui ont eu à exercer ces hautes fonc-
tions dans notre pays, il devrait alors
se contenter de cela. Etre une person-
nalité respectable et respecté de ce
pays avec tous les honneurs qui lui
sont dus. Un sage auprès de qui gou-
vernants et gouvernés viendront s'a-
breuver de conseils pour la bonne
marche de ce pays, un observateur
avisé qui apportera son grain de sel à
des moments importants de la longue
marche du Togo vers son développe-
ment.

Toute autre tentative de sa part ne
sera qu'un suicide politique auquel il
ne se remettra jamais. Le petit exem-
ple que vient de lui servir ses '' amis ''
d'hier devrait lui ouvrir les yeux, si ce
n'est déjà fait, car, il est bien clair
qu'ils ne lui concèderont aucune
marge de manœuvre et feront tout
pour l'enfoncer davantage aux yeux
de l'opinion nationale. 

Les propos tenus ce weekend par
certains responsables du CST à son
endroit illustre bien la démarche choi-
sie par l'ANC et le CST pour lui régler
son compte. En homme intelligent, et
il l'est, Agbéyomé Kodjo doit com-
prendre qu'à l'impossible, nul n'est
tenu et qu'il peut bien jouer sa parti-
tion ailleurs et sur d'autres fronts que
celui dont il a excellé jusqu'à présent.
Les Togolais ne lui seront que très
reconnaissants.

Ali SAMABA

POLITIQUE/OBUTS A L'EPREUVE DU POUVOIR :
L'étonnant silence d'Agbéyomé Kodjo à quelques
mois de l'élection présidentielle de 2015

Agbéyomé Kodjo, président de OBUTS

Jean-Pierre Fabre lors d’un meeting

Le président Joseph Kabila (g) et John Kerry (dt)

CELEBRATION DE LA JOURNEE INTERNATIONALE DE LA JEUNESSE : 
La ministre du Développement à la base exhorte
les jeunes togolais à protéger leur santé mentale

A L'INSTAR des autres pays du
monde, le Togo célèbre depuis plu-
sieurs années déjà et de façon régu-
lière le 12 août, la Journée
Internationale de la Jeunesse. Cette
journée instituée par les Nations-
Unies et célébrée depuis 1999 a pour
objectif de promouvoir, tout particu-
lièrement auprès des jeunes, le
Programme d'Action Mondial pour
la Jeunesse à l'horizon 2000 et au-
delà.

Un Programme qui, faut-il le rap-
peler, encourage l'action et les initiati-
ves en faveur des jeunes dans dix
domaines prioritaires que sont l'édu-
cation, l'emploi, la malnutrition, la
pauvreté, la santé, l'environnement, la
toxicomanie, la délinquance juvénile,
les loisirs, les jeunes femmes et l'en-
tière participation des jeunes à la vie
de la société et à la prise de décisions.

'' La célébration du 12 août permet
non seulement d'attirer l'attention de
la communauté sur les probléma-
tiques liées à la jeunesse mais aussi de
mettre en avant le potentiel des jeunes
en tant que partenaires de la société
d'aujourd'hui et acteurs essentiels du
changement'' a dit la ministre du déve-
loppement à la base de la jeunesse et
de l'emploi des jeunes. 

Le thème retenu cette année par les
Nations-Unies pour célébrer cette
journée est " Jeunesse et santé menta-
le ". Selon les récentes estimations de
l'OMS, près de 20% des jeunes et ado-
lescents de la planète sont confrontés
à un problème de santé mentale ou de
comportement. 

Madame Victoire Sidemeho Dogbé
estime que les problèmes de santé
mentale représentent une forte pro-
portion des maladies qui frappent les
jeunes dans toutes les sociétés. La

dépression occupe une large place
dans la liste des maladies qui frappent
les jeunes et la prévalence des trou-
bles mentaux chez les jeunes a aug-
menté au cours des 20 dernières
années. ''En ce qui concerne le Togo,
la célébration de cette journée, m'off-
re l'opportunité de réaffirmer avec
forte conviction le grand intérêt
qu'accorde le gouvernement à la pro-
motion de la jeunesse togolaise et sa
protection contre les fléaux sociaux'' a
laissé entendre la ministre.

Elle a ajouté que cet intérêt, faut-il
le relever, se traduit par les efforts
soutenus que l'Etat et ses partenaires,
notamment les organisations de la
société civile déploient pour sensibili-
ser les adolescents et jeunes à adopter
des comportements responsables afin
de préserver leur santé de façon géné-
rale et surtout leur santé mentale. Des
efforts conjugués qui à plusieurs
égards donnent aujourd'hui des résul-
tats appréciables et qui le seront
davantage grâce à la mise en œuvre de
la SCAPE qui fait de la promotion de
la santé et celle de la jeunesse des
axes majeurs.  

''Le thème  retenu pour la célébra-
tion de la journée internationale de la

jeunesse 2014, nous invite à orienter
un tant soit peu notre regard sur les
difficultés que rencontrent au quoti-
dien dans notre pays, les jeunes ayant
des problèmes de santé mentale et à
nous rappeler que tous les jeunes,
quels qu'ils soient, doivent pouvoir
atteindre leurs buts et leurs aspira-
tions''  indique-t-elle. 

''Il vient donc à point nommé et
nous interpelle tous, parents, gouver-
nants, éducateurs, acteurs de la socié-
té civile, etc. non seulement à mener
des actions pour sensibiliser les jeu-
nes aux questions liées à la santé men-
tale mais aussi à adopter des compor-
tements et attitudes qui  contribue-
raient à limiter la gravité des problè-
mes de santé mentale et à décourager
les comportements violents et dange-
reux liés aux troubles mentaux'' a-t-
elle martelé. 

La Ministre de la jeunesse a indi-
qué qu'au niveau du Togo, la célébra-
tion de cette journée sera intégrée
dans les activités du programme "
vacances utiles et citoyennes " à
savoir : la colonie de vacances qui se
déroule en ce moment à Kpalimé avec
près de 500 jeunes lauréats du BEPC,
les journées éducatives prévues la
semaine prochaine à Kara pour les
jeunes lauréats du BAC1 et  le centre
de vacances ouvert ce 11 août 2014 à
l'espace Blue Zone à Cacavéli.

''Pour finir, j'invite les jeunes togo-
laises et les jeunes togolais à prendre
soins d'eux et surtout à protéger leur
santé mentale en pratiquant le sport et
les loisirs sains et en évitant les
conduites addictives telles que l'abus
de l'alcool, la consommation des pro-
duits psychotropes, la prostitution'', a
conclu la ministre Victoire Sidemeho
Dogbé.

Koudjoukabalo

La ministre Victoire Dogbé
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DANYI/ FORMATION: DES
ACTEURS LOCAUX DE DÉVE-
LOPPEMENT SENSIBILISÉS AU
PROCESSUS DU MAEP

Des acteurs locaux de développement
ont été sensibilisés jeudi au Centre com-
munautaire de Danyi Apéyémé (envi-
ron 190 km au nord de Lomé) sur le
Mécanisme Africain d'Évaluation par
les Pairs (MAEP).
Cette rencontre s'inscrit dans le cadre
d'une vaste tournée de sensibilisation
entreprise par les responsables de la
Commission nationale dudit mécanis-
me dont son président l'ancien ministre
Charles Kondi Agba. 
Cet atelier s'inscrit dans le cadre du pro-
jet de Renforcement du Processus du
MAEP dans cinq pays de l'Afrique de
l'Ouest (Bénin, Burkina-Faso, Ghana,
Mali et Togo), initié par la Fondation
Hanns Seidel et financé par l'Union
Européenne à travers l'instrument
Européen pour le renforcement de la
démocratie et les droits de l'homme
(EIDHR).
Selon Maurice Gblodzro (communica-
teur), cet atelier a pour objectif d'incul-
quer aux participants, une bonne dose
de notions sur le MAEP, afin de consti-
tuer une masse critique assez significati-
ve de multiplicateurs de ces notions au
sein de la population togolaise.
"Ils seront mieux outillés sur le proces-
sus du MAEP, ses buts et objectifs et
aussi son importance pour les pays", a-
t-il souligné.
Le MAEP est un outil crucial dans la
promotion des réformes en matière de
gouvernance et de développement
socioéconomique. Il vise à promouvoir
les valeurs contenues dans le NEPAD
telles que les droits de l'homme, la
démocratie, la bonne gouvernance et
l'Etat de droit à travers un processus per-
manent et transparent d'évaluation
mutuelle.
Depuis sa création en 2003, seuls 34
pays sont devenus membres du MAEP.
Dix sept pays ont achevé le processus
d'évaluation. La mise en œuvre du pro-
cessus a connu diverses fortunes suivant
les pays. En Afrique de l'ouest, seuls le
Ghana, le Nigeria, le Bénin, le Burkina-
Faso et le Mali ont achevé le processus
d'évaluation et sont à la phase de mise
en œuvre du Plan national...
LE PRESIDENT DE L’OACI
REÇU ALAPRIMATURE

Le Premier ministre, Kwesi Séléagodji
Ahoomey-Zunu a accordé une audien-
ce le mardi 5 août à la Primature, au pré-
sident de l’Organisation de l’Aviation
Civile Internationale (OACI),
Dr.Bernard Olumiyiwa Aliu, en séjour
au Togo pour le premier forum sur le
développement du Fret aérien en
Afrique.
M. Aliu a indiqué être venu exprimer sa
gratitude au Premier ministre pour avoir
présidé l’ouverture dudit forum. Il a
ajouté avoir
saisi l’occasion pour féliciter le gouver-
nement des efforts qu’il ne cesse de
déployer en matière de développement
de l’aviation civile et des infrastructures.
«Les relations entre l’OACI et le Togo
sont très bonnes, puisse que le Togo est
l’un des pays qui mettent en application
les décisions de l’OACI, parmi les 192
que regroupe cette organisation», a-t-il
dit.

Zozo

www.lemedium.info

LE TOGO dispose désormais
d'un Plan Directeur sur le
Développement et l'Aménagement
Touristiques (PDDAT), l'outil de
référence et d'orientation straté-
gique pour le secteur du tourisme
au Togo, 

L'objectif du PDDAT est de défi-
nir un cadre de cohérence fixant les
orientations à moyen et long terme
et décrivant les programmes d'ac-
tions à mettre en œuvre pour attein-
dre les objectifs fixés. L'élaboration
de ce plan vient en appui à la poli-
tique adoptée en janvier 2011 par le
gouvernement, faisant du secteur
du tourisme, une priorité.

La réalisation de ce document
est le fruit d'une coopération entre
le gouvernement togolais,
l'Organisation  Mondiale du
Tourisme (OMT) - en sa qualité d'a-
gence spécialisée des Nations
Unies et  le Programme des Nations
Unies pour le  Développement
(PNUD). 

Plusieurs responsables du minis-
tère du tourisme, ainsi que la direc-
trice de programme  régional de
l'Organisation Mondiale du
Tourisme (OMT) pour l'Afrique
Mme Elcia  Grandcourt étaient pré-
sents lors des travaux

L'atelier a regroupé des acteurs
de l'administration publique, du
secteur privé et des consultants
internationaux du domaine. Cette
rencontre fait suite à une série d'ate-
liers tenus à Lomé dont la plus
récente est l'atelier de validation

des résultats de la première phase et
de lancement de la deuxième phase
dudit plan directeur tenu en février
dernier.

Selon Victor Atara, secrétaire
général au ministère du tourisme,
ce plan directeur est un véritable
outil d'orientation stratégique.

"Dans le secteur du tourisme,
c'est ce document qui doit servir
d'orientation et de référence pour le
développement du secteur du tou-
risme. Il contient tout ce qu'il y a
comme développement à faire : l'a-
ménagement des sites, les infras-
tructures, la formation, le transport
terrestre et aérien, la construction
d'hôtels, l'ouverture des restaurants,
les conditions pour développer le
tourisme…", a-t-il indiqué, préci-
sant que cet outil "vient consolider
les instruments de planification
existants, en vue de propulser l'éco-
nomie togolaise".

Le tourisme occupe aujourd'hui,
une place non négligeable dans l'é-

conomie togolaise. Selon les récen-
tes estimations, le tourisme contri-
bue en moyenne à 2% au PIB natio-
nal comme dans l'ensemble des
pays de l'Union économique et
monétaire ouest africaine
(UEMOA). L'objectif d'ici 2020 est
d'atteindre 7% de contribution au
PIB.

"Le tourisme reconnu comme un
des secteurs économiques les plus
promoteurs de notre  temps, contri-
bue de 9% au PIB mondial et s'est
révélé être celui qui crée le plus
d'emplois et qui offre le plus d'op-
portunités pour les jeunes et les
femmes. Un poste de travail sur
onze est directement ou indirecte-
ment lié au secteur touristique", a
souligné Mme Elcia Grandcourt.

Selon elle, ce plan directeur "est
une opportunité que le peuple togo-
lais devrait saisir pour une promo-
tion et un développement planifié
du tourisme dans le respect rigou-
reux de l'environnement, afin de

mieux contribuer au développe-
ment durable de l'économie du
Togo". 

"Phénomène socio-culturel, le
tourisme favorise la découverte de
mondes nouveaux et rapproche les
personnes de différentes  cultures.
Il s'est consolidé dans les mœurs et
occupe une place prioritaire dans
les budgets des ménages et par
ailleurs a démontré sa capacité de
résister en période de crise, et de
progresser de manière constante", a
souligné Mme Grandcourt.

"En 2013, la demande a été plus
forte que prévu. Les arrivées de
touristes internationaux ont aug-
menté atteignant le  chiffre record
d'1 milliard  87 millions  d'arrivées
à l'échelle mondiale contre 1
milliard 35 millions en 2012. Les
recettes du  tourisme international
se sont élevées à 1.159 milliards de
dollars des États-Unis à l'échelle
mondiale en 2013, contre 1.078
milliards de dollars en 2012", a-t-
elle précisé.

Au Togo, le secteur a connu ses
années de gloire dans les décennies
1970 et 1980. La crise sociopoli-
tique de 1990 a marqué un coup
d'arrêt à l'évolution du secteur. Il a
repris sa croissance dans les années
2000 avec des arrivées chiffrées à
190.000 visiteurs et des recettes de
18 milliards de francs CFA.

En 2012, les arrivées se sont
chiffrées à 300.000 visiteurs pour
des recettes évaluées à près de 30
milliards de FCFA

ECONOMIE-TOURISME :
Le Plan directeur sur le développement
et l'aménagement touristiques validé

Le PM Ahoomey-Zunu (dt) lors de l’audience

LA CRISE qui a secoué le
board du groupe panafricain
Ecobank Transnational
Incorporated toute la deuxième
moitié de l'année 2013 et le pre-
mier trimestre 2014, semble
aujourd'hui dépassée. Le groupe
a publié ses résultats pour le pre-
mier semestre 2014 faisant res-
sortir une série d'indications posi-
tives.

Le produit net bancaire (PNB)
au 30 juin 2014 a été de 1,06
milliard $ en hausse de 14%, sou-
tenu par une amélioration à pério-
de comparée en 2013, de la marge
nette des intérêts (538 ,57 millions
$) des honoraires et commissions
qui ont été de 308,46 millions $ et
aussi des revenus du trading, qui
ont atteint 210,3 millions $. Dans
le même temps, les charges du

groupe ont elle aussi progressé,
mais dans une proportion moindre
(+9%). Elles ont atteint 730,73
millions $, avec une progression
assez significative des charges du
personnel à 340 millions $.

Autre performance positive,
ETI est parvenu à réduire ses coûts
du risque. A fin juin 2013, les pro-
visions pour risques avaient atteint
73 millions $. Au 31 décembre

2013, il avait progressé de 303
millions $, atteignant 376,7
millions $ et pour le premier
semestre 2014, cet indicateur est
redescendu à 86,8 millions $.
Aussi dans la présentation de
bilan, on peut constater que le
groupe est aussi parvenu à réduire
ses emprunts de près de 300
millions $, les portant de 1,3
milliard $ à fin décembre 2013, à 1

milliard $ à la fin de juin 2014.
Au sein du groupe la satisfac-

tion est au rendez-vous. " Nous
sommes tout à fait satisfaits de ces
bons résultats du 1er semestre, qui
traduisent les améliorations opéra-
tionnelles que nous avons appor-
tées à l'ensemble des activités. La
priorité  donnée à l'efficacité a per-
mis de diminuer encore le coeffi-
cient d'exploitation et d'enregistrer
une croissance de 27 % du résultat
avant impôt. Toutes les régions ont
contribué à ces bons résultats et, au
plan des activités, la Trésorerie a
été particulièrement dynamique ",
a déclaré Albert Essien, le direc-
teur général du groupe cité dans un
communiqué.

Toutefois, on relève que si le
groupe a amélioré son portefeuille
de créances sur la clientèle, la fai-
sant évoluer de près de 1 milliard $
(12,3 milliards $, contre 11, 4
milliards $ à fin décembre  2013),
celui-ci a réduit son exposition aux
titres obligataires, pourtant consi-
dérés comme des investissements
plus stables et en même temps que
rentables.

Ainsi, alors que le volume des
emprunts obligataires a augmenté
en Afrique, le portefeuille "Bons
du Trésor et Autres Effets Publics"
du groupe présent dans près de 35
pays du continent a reculé, passant
de 1,8 milliard $ au 30 juin 2013 à
1,16 milliard $ à la fin juin 2014.

Aussi le groupe fait savoir que les
passifs éventuels, relatifs aux lett-
res de garantie bancaire, avals et
cautions, lettres de crédit et  enga-
gements d'octroi de crédits non
encore provisionnés, ont atteint sur
la période de référence actuelle le
volume global de 6,4 milliards $.

Ce bémol n' a cependant pas
d'impact sur le résultat par action,
qui s'est amélioré de façon signifi-
cative, passant à 0,80 $ contre 0,71
$ au 30 juin 2013 et 0,5 $ à fin
décembre 2013. Sur les marchés
financiers où le groupe est coté, la
réaction des investisseurs est à sui-
vre. Sur la Bourse Régionale des
Valeurs Mobilières de l'UEMOA
(Abidjan), son titre a terminé la
journée du 31 juillet dans une
quasi-stabilité, mais reste sur une
perte de 5,8% depuis le 1er janvier
2014.

Sur le Nigerian Stock
Exchange, le titre a terminé la
même journée en recul de 1,2% à
16,5 nairas, en dessous d'un recul
de performance de 0,24% pour le
secteur banques, sur ce marché
financier. Rappelons cependant
que sur le NSE, la valeur actuelle
d'ETI se situe à des niveaux les
plus hauts depuis le début d'année.
Sur le Ghana Stock Exchange, le
titre reste sur une petite progres-
sion, même si les volumes d'é-
changes sont plus modestes sur le
mois.

ECONOMIE : Ecobank, un léger mieux après la crise

Le siège de ETI à Lomé au Togo

Tata Somba, les chateaux Tamberma, au Nord du Togo
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L'ORGANISATION Mondiale
de la Santé (OMS) est formelle.
L'épidémie de la maladie du virus à
Ebola qui sévit en ce moment dans
la sous-région ouest africaine est la
pire que le monde ait connu depuis
1976. Le décompte macabre jour-
nalier des victimes ne cesse s'alour-
dir. Plus de 1000 morts et des
conséquences incalculables pour
les pays touchés par l'épidémie. Le
Togo n'a enregistré aucun cas
suspect, mais la psychose est gran-
de.

Les autorités togolaises en charge
de la santé ne cessent de multiplier
les appels au calme sur l'épidémie
de la maladie à virus Ebola en rassu-
rant les populations que tout est
mise en œuvre pour faire face à la
maladie au cas où un cas survien-
drait peuvent mettre le feu au poud-
re. Les exemples de la panique obs-
ervée à Anié et dans les quelques
localités de la région des plateaux
prouvent que les gouvernants doi-
vent faire plus dans la communica-
tion sur la maladie.

Une menace qui se rapproche
du Togo

L'incapacité des pays touchés par
l'épidémie à juguler la maladie fait
planer une menace certaine sur  les
autres pays de la sous-région ouest
africaine. Avec les frontières poreu-
ses et le déplacement des popula-
tions  d'un pays à un autre, la conta-
mination et la propagation du virus
se fait à allure vertigineuse. C'est
d'ailleurs le facteur essentiel de l'ex-
pansion du virus entre la Guinée,
premier foyer, le Liberia et la Sierra
Leone. Cette dernière a d'ailleurs
décrété l'état d'urgence.

Les autorités togolaises doivent
prendre au sérieux la menace. On a
l'impression que les rares appari-
tions et le fait de signaler que l'Etat
a pris toutes les dispositions suffi-
sent à tranquilliser les populations.
D'ailleurs, tous ceux qui ont été en
contact avec le libérien mort de la

maladie et qui était en transit à
Lomé ont été mis en quarantaine.
Les quelques réunions avec des
responsables politiques de nos
régions sont à saluer mais elles
demeurent insuffisant. 

Le temps est venu de produire
des spots audiovisuels à diffuser sur
les chaines de télévision et les radios
nationales pour atteindre les popula-
tions des hameaux les plus reculés.
Il serait aussi judicieux de mettre
des affiches géantes dans les gran-
des villes de l'intérieur.

Et pour finir, il serait intéressant
que les autorités en charge de la
riposte contre la maladie à virus
Ebola tiennent un langage de  scien-
tifique pour apaiser les craintes des
togolais. La facilité et la rapidité
avec laquelle elles réfutent chaque
''cas'' indiqué par la population lais-
se à désirer. Il serait judicieux de
faire des prélèvements et envoyés à
Dakar pour une analyse plus appro-
fondie et dire aux togolais et au
monde entier que le '' cas'' n'a pas le
virus.  

Ebola, une urgence mondiale
Selon l'Organisation mondiale de

la Santé, la pire épidémie mondiale
du virus Ebola qui a tué près de
1.000 personnes en Afrique de
l'Ouest représente une urgence de
santé internationale et pourrait
continuer à répandre pendant des
mois. Le Nigeria est devenu le troi-
sième pays africain, après la Sierra

Leone et le Libéria, de déclarer une
situation d'urgence nationale le ven-
dredi que les systèmes de soins de
santé de la région ont du mal à faire
face à l'avance de l'une des maladies
les plus mortelles connues de l'hom-
me. "L'épidémie se déplace plus vite
que nous ne pouvons contrôler", a
déclaré le Directeur général de
Margaret Chan.

L'agence de l'ONU a déclaré que
tous les États où le virus Ebola sévit
devraient déclarer une urgence
nationale. Au Nigeria, qui a confir-
mé dix cas de fièvre Ebola depuisqu'
un homme en provenance du Libéria
est décédé, le président Goodluck
Jonathan a déclaré l'état d'urgence
national et approuvé 1,9 milliard de
naira (11,7 millions $) de fonds d'ur-
gence pour lutter contre le virus. 

Cette épidémie a développé une
manière que nous n'avons pas vu
auparavant", a déclaré le chef de la
sécurité de la santé, Keiji Fukuda.
"Il est probable que les choses vont
empirer avant de s'améliorer", a-t-il
dit, ajoutant que l'OMS est préparé
pour une épidémie qui persiste à un
niveau élevé depuis des mois. 

Restriction
La propagation de la maladie

pourrait être arrêté avec les bonnes
mesures mais il est important que
tout le monde sache que le virus
Ebola doit être immédiatement isolé
et traité à l'isolement pendant 30
jours,  a dit Fukuda.

L'Agence américaine pour le
développement international,
avaient annoncé plus de 12 millions
de dollars supplémentaires cette
semaine pour aider à freiner l'épidé-
mie. L'Union européenne a annoncé
qu'elle allait augmenter de 8
millions d'euros ($ 10,7 millions)
son financement pour contenir le
virus Ebola et aider les gouverne-
ments dans la région touchée qui
vont prendre des mesures de plus en
plus difficiles. Le dernier chiffre de
l'OMS, a montré que le bilan s'ag-
grave. Quelques 1779 personnes ont
été infectées et 961 personnes sont
mortes dans l'épidémie la plus grave
depuis 40 ans, il a été identifié pour
la première chez les humains. 

Cela s'explique en partie en rai-
son de faiblesses dans les pays tou-
chés, où les systèmes de santé sont
fragiles et manquent de ressources.
La Sierra Leone a un médecin local
pour environ 45 588 personnes tan-
dis que le Libéria en a un pour 86
275 personnes. L'effort pour conte-
nir la maladie est également miné
par l'inexpérience et les perceptions
erronées de la menace, a déclaré
l'OMS. 

Le Département d'Etat américain
a ordonné le départ de membres de
la famille de son ambassade dans la
capitale libérienne, Monrovia et a
dit qu'il agissait "par excès de pru-
dence". Les entreprises internationa-
les prennent également des mesures
de protection telles que la réduction
des effectifs dans les pays touchés.
La société de sidérurgie et minière
Arcelor Mittal a déclaré une force
majeure sur un projet majeur au
Libéria en raison de l'épidémie. La
compagnie pétrolière d'Etat du
Nigeria a annoncé vendredi qu'il
avait fermé sa propre clinique dans
le quartier commercial de Lagos
après qu’un cas suspect d'Ebola a
été admis.

Les critiques contre l'OMS
La réponse internationale à l'épi-

démie d'Ebola qui a tué près de 1000
Africains ont été lents et insuffi-
sants, et l'Organisation mondiale de
la Santé est au moins en partie à blâ-
mer.

"L'OMS a une grande responsa-
bilité à avoir,  que simplement de
donner des conseils techniques", at-
il dit. Médecins sans frontières, avec
près de 700 travailleurs de la région
touchée, a également été critique,
affirmant dans un communiqué qu'il
répète depuis des semaines qu’"une
réponse massive de santé médico-
épidémiologique est désespérément
nécessaire pour sauver des vies et
inverser le cours de l'épidémie. " 

Des vies sont perdues parce que
la réponse est trop lente, a dit
Medecin Sans Frontière. Keiji
Fukuda, l'adjoint à la directrice
général estime que l'OMS fait ce
qu'elle peut. "Dans le même temps,
nous respectons toujours la souve-
raineté des pays. Nous ne nous
considérons pas comme un policier
de dire simplement: "Faites ceci,
fais cela",  a-t-il dit.

Ali SAMBA

SANTÉ/ MALADIE A VIRUS EBOLA :
Psychose au Togo, inquiétude en
Afrique de l'ouest, urgence mondiale

TOURNÉE SUR LA VISION TOGO
2030 À KARA: KARA, UNE RÉGION
AVANTAGEUSE POUR L'ÉMER-
GENCE DU TOGO

Au cours de sa tournée à l'intérieur du pays,
le ministère auprès de la présidence de la
République, chargé de la prospective et de
l'évaluation des politiques publiques a
échangé avec les populations de la préfectu-
re de la Kozah sur le processus d'élabora-
tion de '' Vision Togo 2030'' le mercredi 6
aout 2014.
En effet, depuis le mois de mars dernier, le
Togo s'est engagé dans le processus ''vision
Togo 2030''. Après la phase de sensibilisa-
tion à Lomé, l'équipe du ministre Kako
Nubukpo a démarré une tournée de sensibi-
lisation à l'intérieur du pays.
" Autant la région maritime peut jouer sur la
présence du port de Lomé, la région des
plateaux sur le fait que c'est la région nour-
ricière du Togo, la région Centrale, c'est une
région des services par excellence, la région
de la Kara devrait être le pôle scientifique et
technique par excellence et irrigué la région
des savanes et l'ensemble de l'hinterland.
C'est comme ça que nous concevons ce tra-
vail " a déclaré le ministre Kako Nubukpo.
Il a ajouté que la région de la Kara dispose
d'avantages comparatifs qui peuvent être
cruciaux pour l'émergence du Togo, car
Kara est une ville universitaire. " De par sa
position géographique, il y a de fortes colla-
borations qui se mettent en place. Le
deuxième élément, c'est que Kara est une
ville garnison (…) " a-t-il ajouté.
La délégation du ministère était à Sokodé le
vendredi et le week-end pour échanger
avec la population sur la ''vision Togo
2030''. 
VACANCES UTILES ET CITOYEN-
NES : LES MEILLEURS ÉLÈVES
PARMI LES ADMIS AU BEPC EN
COLONIE À KPALIMÉ.

Parmi les élèves admis cette année au
Brevet d'Etudes du Premier Cycle  (BEPC)
les meilleurs ont été sélectionnés pour par-
ticiper, du 08 au 16 aout 2014, à une colo-
nie de vacances à Kpalimé, dans la région
des Plateaux. Il s'agit des premiers de
chaque centre d'écrit et de chaque sexe, soit
au total quatre cent quatre-vingt-douze
(492) élèves qui prendront part à cette colo-
nie de vacances, organisée par le Ministère
du Développement à la base, de l'Artisanat,
de la Jeunesse et de l'Emploi des Jeunes.
Cette colonie de vacances, organisée
chaque année depuis 2010 par le ministère
en charge de la jeunesse au profit des
meilleurs lauréats au BEPC  se situe dans le
cadre des vacances utiles et citoyennes dont
le principal objectif est de promouvoir la
culture de l'excellence et de contribuer à l'in-
tégration sociale et l'éducation à la citoyen-
neté des jeunes à travers des collectivités
éducatives, les colonies des vacances, les
chantiers, des activités d'utilité publique et
des stages en entreprises.
Le camping de Kpalimé est donc, à l'instar
de ceux des années antérieures, un rendez-
vous du donner et du recevoir au cours
duquel les meilleurs talents des collèges  du
Togo auront à se connaître, à expérimenter
une vie en communauté ou en groupe hors
de leurs familles, à partager un certain nom-
bre d'expériences de la vie et à tisser des
relations d'amitié pour l'avenir...

Koko Nubukpo, ministre de la Prospective

Des élèves lors de la colonie de vacances

Inhumation d’une victime du virus Ebola 

MIEUX CONNAITRE Ebola
pour mieux l'éviter, c'est le titre
d'un fascicule que l'ONG ‘’Les
amis du partage’’ vient de faire
paraître. Il est question pour cette
ONG d'apporter sa petite contribu-
tion en élaborant cette brochure
pour informer les populations
togolaises sur les dangers de la
maladie et proposer des moyens de
prévention.

Subdivisé en 7 parties, la brochu-
re fait l'historique de la maladie qui
a été identifié pour la première fois
en 1976 après la survenue d'épidé-
mies importante dans une province
du Soudan.

La deuxième partie nous parle de
la transmission de la maladie qui
peut se faire par un contact direct au
sang et les sécrétions des sujets
infectés, les rituels funéraires, lors
de la manipulation des porteurs du

virus, vivants ou morts. Les signes
cliniques et les symptômes sont
aussi évoqués dans le fascicule de
même que la propagation du virus.

Quant au traitement
de la maladie, l'ONG
les amis du partage
indique qu'il n'existe
aucun traitement spéci-
fique. Elle fait remar-
quer quand même
qu'une nouvelle théra-
pie médicamenteuse
semble prometteuse au
laboratoire. Son éva-
luation se poursuit
mais prendra sans
doute des années. Il
reste donc des mesures
de prévention à prend-
re que la brochure nous
indique avant de faire
le bilan de l'OMS au
31 Juillet 2014.

Un bon usage de
toutes ces informations serait très
utile au lecteur.

La Rédaction

SENSIBILISATION : Un fascicule pour 
mieux connaitre la maladie à virus Ebola
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TSEVIE : LA FÊTE TRADITION-
NELLE "AYIZA" CÉLÉBRÉ
DANS L'ALLÉGRESSE DANS LE
ZIO
Les fils et filles de la préfecture du Zio
ont célébré samedi dans l'allégresse, la
44è édition de leur fête annuelle tradi-
tionnelle "Ayiza" ou la fête de la
dégustation des premières récoltes du
haricot, légumineuse très riche en pro-
téine et consommée dans tous les
ménages du pays.
C'est le stade Dr Kaolo de Tsévié
(environ 35 km au nord de Lomé) a
qui a servi de cadre à cette fête célé-
brée le deuxième samedi du mois
d'août.
Placée cette année sous le thème :
"Culture, pilier du développement",
+Ayiza+ est une fête qui porte toute
l'histoire de la ville de Tsévié. Les
ancêtres ont quitté Agbogbomé pour
s'installer à Tsévié.  Ces derniers
avaient semé du haricot et, voulant
attendre un peu la fin de la récolte, ce
sont finalement installés, d'où le nom
Tsévié : vient de +Tsé+ (qui signifie
produire) et +Vié+ (qui signifie un
peu).
Pour les fils et filles de la préfecture du
Zio, "Ayiza" est également une fête de
retrouvailles.
Plusieurs personnalités parmi lesquel-
les les ministres John Siabi Kwamé-
Kouma Aglo (travail, de l'emploi et de
la sécurité sociale) et Gourdigou
Kolani (fonction publique) ont assisté
à cette célébration, très riche en cou-
leurs.
Dans son discours, Gourdigou Kolani
- représentant le chef de l'Etat - a invi-
té les fils et filles de la préfecture du
Zio à être fiers d'exprimer leur identité
culturelle.
"+Ayiza+ est l'occasion pour vous
d'envoyer à tous et à chacun, un mes-
sage de paix, de fraternité, de solidari-
té, de réconciliation entre les filles et
les fils d'une même nation", a-t-il sou-
ligné...
AFAGNAN/ MISS MOKPOKPO
2015 : LA CINQUIÈME ÉDITION
LANCÉE

La cinquième édition du concours
Miss Mokpokpo 2015, aura lieu le 27
décembre, l'événement a été officielle-
ment lancé ce dimanche à Afagnan
(environ 90 km au nord de Lomé)
dans la préfecture du Bas Mono.
L’édition de ce concours, organisé par
la direction de radio Mokpokpo Fm  -
- implantée à Afagnan -- est placée
sous le thème : "Jeune fille aujourd'-
hui, Leader demain". L'élection aura
lieu à la place des fêtes de ladite radio.
C'est le président de la délégation spé-
ciale de la ville d'Afagnan
(Représentant le préfet du Bas Mono)
qui a lancé cet événement à caractère
culturel, une opportunité de promotion
de la jeune fille, de sa valeur et son
rôle en tant que future mère et leader
de demain.
Selon les organisateurs, le choix du
thème est un appel à l'endroit des jeu-
nes filles, afin qu'elles puissent se bat-
tre pour réaliser leur rêve: devenir le
Leader de demain.
Précisons que la couronne de Miss
Mokpokpo est portée par Mlle Marie-
Laure Sodjinè Ablawa Abotchi.
Cette dernière a surtout mis l'accent
sur la promotion de la jeune fille à tra-
vers l'éducation, point sur lequel les
organisateurs entendent insister cette
année.

L'APOTHÉOSE de la 41e édition
de la fête traditionnelle des ignames
"Odon Itsu", placée cette année sous
le thème de la cohésion et du déve-
loppement du Grand Ogou, a eu lieu
ce samedi 9 août au stade municipal
d'Atakpamé, localité située à environ
175 km au nord de Lomé.

L'Eclat de cette édition a été
rehaussé par la présence du Premier
ministre Kwessi Séléagodji
Ahoomey-Zunu, en présence des
ministres Germaine Kouméalo Anaté
(Communication, de la Culture, des
Arts et de la Formation civique)
.Outre la cérémonie de libation, le
moment solennel de cette fête a été la
dégustation de la nouvelle igname, un
défilé de différents groupes folklo-
riques, expression des richesses cultu-
relles des communautés  du Grand
Ogou.

Vendredi déjà, le chef spirituel de
"la Terre", et garant des us et coutume
Ifè, Iba Somonè Fotoki Atchikiti
Odoé IX, avait procédé aux prières
rituelles à Iwaya, (couvent, sanctuaire
des peuples du Grand-Ogou) pour
donner l'autorisation de consommer la
nouvelle Igname à l'issue d'une mar-
che dite "guerrière" en direction des
quartiers historiques à savoir Djama,
Houdou, et Gnagna.

L'histoire retient que les Ifè qui
avaient quitté la localité d'IléIfè, (au
Nigeria), en passant par Kétou (au
Bénin) et Tchéti sont arrivés à
Atakpamé vers 1700, un site monta-
gneux sûr qui les protégeait contre des
éventuels poursuivants.

En arrivant à Atakpamé, les Ifè
auraient rapporté avec eux, une racine
qui plantée les a nourris en produisant

beaucoup de tubercules. C'est en
reconnaissance aux divinités qui leur
auraient offerts gracieusement cette
racine, que les Ifè et autres commu-
nautés alliées, célèbrent Odon Itsu qui
signifie en langue Ifè: "fête des igna-
mes".

A cette occasion, la tradition veut
que les prémices d'ignames soient
offertes en premier à ces divinités
avant toute consommation, afin de les
remercier pour avoir favorisé des
récoltes abondantes, puis bénéficier
de leur protection et de leur bénédic-
tion sur les familles et les prochaines
semailles.

Au-delà de cet aspect traditionnel,
la célébration de Odon Itsu qui est une
occasion de retour au bercail de tous
les fils du Grand Ogou, marque
aujourd'hui, non seulement un trait
d'union mais un élément fédérateur
des nombreuses communautés appa-
rentées notamment les Houdou, Fon,
Datcha, Kpessi et Adja. Elle est égale-
ment un vecteur de cohésion entre
toutes les composantes ethniques et
linguistiques vivant dans ces localités.

Dans son allocution de circonstan-

ce, la  ministre de la Communication,
de la Culture, des Arts et de la
Formation civique, a d'abord transmis
aux populations, les fraternelles salu-
tations du chef de l' Etat, Faure
Essozimna Gnassingbé toujours atta-
ché aux us et coutumes et qui fonde sa
politique sur la réconciliation entre les
générations et entre les différentes
communautés, sur la cohésion sociale
et le développement.

Mme Germaine Kouméalo Anaté a
vivement félicité le Grand Ogou pour
son adhésion à la politique pragma-
tique du gouvernement pour le déve-
loppement humain et le développe-
ment socioéconomique et culturel du
Togo, soulignant que la célébration
des fêtes traditionnelles et culturelles
des préfectures du Togo, offre un
repère très important  non seulement
pour  les collectivités locales mais
aussi pour la communauté nationale.

Après avoir exhorté les fils et filles
du Grand Ogou à s'affranchir des
divergences politiques, des frontières
claniques, idéologiques ou religieu-
ses, elle les a invités à saisir l'opportu-
nité de cette célébration pour poursui-

vre la réflexion sur les différentes
initiatives locales visant à améliorer la
qualité de vie des populations à tra-
vers la recherche de la croissance éco-
nomique, de la productivité, la créa-
tion de l'Emploi et la réduction de la
pauvreté.

Mme Anaté a conclu qu'il est
urgent de réhabiliter les principes cul-
turels qui ont toujours servi de sub-
strat à l'éducation civique et citoyenne
dans nos sociétés traditionnelles.

Auparavant, le président du comité
d'organisation, Ahokpé Thomas et le
président des chefs traditionnels de
l'Ogou,  ont souligné que cette célé-
bration est un symbole éloquent des
communautés qui compose le Grand
Ogou.

Pour eux, c'est aussi l'occasion
pour les natifs du Grand Ogou, d'offrir
aux divinités en signe de reconnais-
sance, les prémices  de leurs cultures
parmi lesquelles l'igname occupe une
place de choix.

Une conférence-débat, des offices
religieux, des expositions, des soirées
récréatives, et des rencontres sporti-
ves ont meublé cette 41e édition.

ATAKPAME : Odon Itsu ou fête des ignames dans l'Ogou

L'AGENCE DU Fonds National
de la Finance Inclusive (FNFI) Kara
devant desservir non seulement les
populations de la Kozah, mais aussi
celles des savanes et de la centrale - a
officiellement ouvert ses portes
samedi 09 Août dernier à Kara au
cours d'une cérémonie officielle pré-
sidée par Victoire Tomegah-Dogbé,
ministre du Développement à la
Base, de l'Artisanat, de la Jeunesse
et de l'Emploi des Jeunes.

Le FNFI a pour objectif de faciliter
l'accès des sources de financements
aux populations vulnérables par l'en-
tremise des banques et des institutions
de microfinace.

L'ouverture de l'agence du FNFI
Kara se veut être le début de la décen-
tralisation du FNFI avec pour objectif
principal de rapprocher les services
financiers des plus vulnérables afin de
lutter contre la pauvreté et la précarité
dans notre pays. L'agence du FNFI de
Kara constitue désormais le pôle de la
finance inclusive, non seulement de la
Kara, mais aussi des préfectures des
Savanes et Centrale.

Elle devra faciliter les transactions
avec les institutions de microfinance
et par ricochet les bénéficiaires poten-
tiels de la partie septentrionale du

pays. Ils pourront désormais bénéfi-
cier d'une oreille attentive en matière
d'informations relatives au Fonds
National de la Finance Inclusive.

''Toute personne qui voudra mieux
s'informer sur les produits du FNFI
sait désormais où trouver la juste
information'', a précisé Victoire
Tomégah-Dogbé. Pour elle, ''Le pre-
mier produit du FNFI, le produit -
APSEF - doit toucher 300.000 person-
nes avant la fin de cette année. Et seu-

lement en trois
mois de mise en
œuvre, nous avons
déjà atteint plus de
la moitié de ce quo-
tas. Ceci nous
démontre combien
des centaines de
personnes considè-

rent le FNFI comme une mesure inno-
vante''.

L'inauguration de cette agence a eu
lieu en présence des représentants des
partenaires au développement notam-
ment la BOAD qui a déjà marqué son
engagement à soutenir cet instrument
de lutte contre la pauvreté.

La cérémonie d'inauguration a été
ponctuée de témoignages émouvants
de femmes de la Kozah ayant déjà
obtenu le crédit APSEF et dont les
conditions de vie se sont nettement
améliorées. '' Je suis membre du grou-
pement de femmes Halaféma. Toutes
les femmes de la Kozah partagent un
problème en commun qui n'est rien
d'autre que la pauvreté. Moi, je suis
revendeuse de beignets d'arachide.
Depuis que j'ai obtenu le crédit

APSEF, mon commerce marche
mieux. J'achète désormais l'arachide
en quantité beaucoup plus importante
et mon chiffre d'affaire a plus que
doublé. J'ai même déjà commencé le
remboursement et je vous assure que
le crédit APSEF a vraiment donné un
autre sens à ma vie'' a laissé entendre
Koudjikalo Kpiki, la quarantaine
environ.

Ici à kara, les populations ont bel et
bien compris qu'un microcrédit, cela
se rembourse à temps. '' Je suis reven-
deuse de fromage ici à Kara. C'était
très difficile pour moi dans le passé
pour pouvoir acheter la matière pre-
mière pour la fabrication de mes mar-
chandises. Mais depuis que j'ai obtenu
le crédit APSEF en Juin dernier, je
compte parmi les meilleurs femmes
revendeuses de fromage dans la vile.
Je suis même passé, de l'étape de
revendeuse en détail à celui de reven-
deuse en gros. Nous les femmes de la
Kozah, nous avons eu droit au crédit
APSEF avec amour et quand on prend
un crédit avec amour, c'est que l'on a

marqué son engagement à non seule-
ment le rembourser mais aussi à
temps. Je reste confiante que les fem-
mes de la Kozah seront classées en
tête de liste des préfectures qui rem-
boursent le mieux le crédit APSEF'',
confie pour sa part Lokadi Minza, du
haut de ses 43 années d'été.

Ces différents témoignages ont
démontré à toute l'assistance de Kara,
que le crédit APSEF, s'il est bien géré
peut améliorer les conditions de vie
des populations.

Lancé en début d'année par le Chef
de l'Etat, le FNFI met en œuvre à ce
jour un tout premier produit dénommé
Accès des Pauvres aux Services
Financiers. Ce produit permet d'oc-
troyer du crédit aux populations vul-
nérables qui en font la demande et qui
reçoivent une formation en éducation
financière et en gestion de crédit.
C'est un crédit maximum de 30.000
Fcfa remboursable sur une période de
six mois avec un intérêt de 5%.

Source : Ministère du
Développement à la Base

Politique/Développement à la base :
Inauguration de l'agence du FNFI Kara

Une scène de danse des échassiers...                                            ...suivie par le Premier Ministre Ahoomey-Zunu

Vue partielle de l’assistance lors de l’inauguration
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FOOT / CHAMPIONNAT-D1 : 16E
JOURNÉE : GOMIDO DOMINE
GBIKINTI (4-2)

Les ‘’Shows Boys’’ de Kpalimé se sont
repris au stade La Terre Promise de Kpélé
Kponvié (environ 156 km au nord de Lomé),
en dominant Gbikinti de Bassar sur la
marque de 4-2, mi-temps 1-1, lors de la
16ème journée du championnat national de
football de première division, disputé ce
dimanche.
Le coup d'envoi des hostilités a été donné à
15H00 par l'arbitre central Attiogbé Kossi
sous l'œil vigilant des forces de l'ordre et de
sécurité, venus très nombreux pour la cir-
constance. 
Le président de Gomido, Winny Dogbatsè a
également suivi ce match.
Après sa défaite par forfait dimanche dernier
à Notsè (3-0) face  aux  Anges pour cause de
violences, Gomido de Kpalimé a repris du
poil de la bête ce dimanche dans son fief à
Kpélé-Kponvié.
L'attaquant Savane Ismaël de Gomido a
inscrit lui seul trois buts (10è min, 52è min et
83è min). Le quatrième but a été inscrit par
Koutado Kanyi dans le temps additionnel.
Du coté de Gbikinti, Daoune Bongonou et
Barry Abdoukadré ont marqué les deux buts
(36è min et 90è min).
Résultats de la 16e journée:
Gomido - Gbikinti: 4-2
Asko - Unisport:  0-0
Agaza - AS Douanes: 1-1
AS Togo Port - Maranatha : 1-0
Semassi - Dyto : 1-0
Foadan - Anges: 2-1.
PROCHAINE ÉLECTION À LA FTF :
LE BAL DES CANDIDATS REVAN-
CHARDS ET DES NÉOPHYTES!

Sans s'inscrire dans le secret des dieux, nous
nous permettons cet exercice de circonscrip-
tion des potentielles candidatures et listes
qu'il pourrait y avoir à la prochaine élection à
la FTF (Fédération Togolaise de Football) en
nous focalisant surtout sur les velléités cons-
tatées, les faits et gestes des uns et des autres
durant ces dernières semaines et mois. Outre
les candidats du dernier congrès électifs en
novembre 2010, ce sont des noms de néo-
phytes qui nous parviennent également
comme faisant des tentatives ou des consul-
tations en vue de constituer leur liste pour le
Congrès électif de novembre prochain.
Plusieurs candidats issus du BE sortant 
Si parmi les candidats potentiels, celui qui
s'est ouvertement déclaré jusqu'à ce jour n'est
autre que l'ancien vice-président démission-
naire du BE actuel, Tino Adjété, il n'en
demeure pas moins que d'autres membres de
ce bureau aient des velléités à présenter leur
liste. 
C'est d'abord le cas même du président sor-
tant qui ne sera absent de cette compétition
électorale que sur contrainte d'une force plus
puissante que celle qu'il détient et que lui
confèrent également les textes de cette fédé-
ration. En tout cas, jusqu'à ce que nous ne
mettions sous presse, aucun article des textes
de la FTF n'interdit sa candidature...

lemedium2013@yahoo.fr

Nos remerciements aux agences
savoirnews, republicoftogo et  

afreepress  pour leur collaboration"Nous sommes préoccupés par la
situation sanitaire dans cette zone.

Nous allons nous en remettre à la
CAF afin qu'une décision soit prise en

ce sens. Mais à défaut, nous suivrons
les consignes du gouvernement togo-
lais afin ne pas mettre en danger la
santé des joueurs et membres de la
délégation togolaise", a indiqué jeudi,
Gabriel Améyi, le président de la
Fédération Togolaise de Football
(FTF).

Ces derniers jours, la psychose est
telle que les joueurs ne sont pas rassu-
rés et multiplient les appels à l'endroit
de la Fédération Togolaise de
Football. Certains envisagent même
de ne pas faire le déplacement si ce
match n'est pas délocalisé.

"Nous sommes conscients de la
situation et nous prendrons toutes les
dispositions nécessaires en collabora-
tion avec le gouvernement", a-t-il
ajouté.

Source : africatopsport.com

CAN-2015 : 
La FTF préoccupée par l'épidémie 
de la maladie à virus Ebola en Guinée

Une phase de jeu

A L'INSTAR des clubs de premiè-
re et deuxième divisions, ainsi que
les Ligue de football au Togo,
l'ASFOSA de Lomé s'est conformé à
un communiqué de la Fédération
Togolaise de Football, demandant
aux formations de renouveler leur
bureau avant les congres de l'instan-
ce du football national.

Le club de deuxième division a élu
son bureau exécutif ce samedi pour un
mandant de 5 ans. Le président sor-
tant, Amouzou Têtê Anthonio a été
reconduit après avoir été plébiscité.
Seul candidat à sa propre succession,
il promet de s'investir pour donner
une autre image au club :

" C'est un sentiment de joie que j'é-
prouve aujourd'hui parce que le public
sportif de la zone de Bè a encore placé
sa confiance en moi pour diriger
encore ASFOSA. L'ASFOSA est une
équipe qui évoluait en première divi-
sion. Actuellement elle évolue en

deuxième division. Mon ambition est
de faire tout pour que cette équipe
retrouve son rang d'élite et aussi
intensifié les recherches financières
pour que l’équipe soit dotée des
infrastructures. Nous sommes très
contents d'avoir mis une pelouse pour
faire de bon jeu sur notre terrain ", a t-
il affirmé à la presse à l'issue du
congrès.

Candidat malheureux aux élections
du novembre de 2010 qui a porté
Ameyi Gabriel à la tête de la FTF,
Amouzou Tete, le président de
l'ASFOSA n'a toujours pas le droit de
vote. Un appel à la FIFA peut lui per-
mettre d'être candidat aux prochaines
assemblées qui auront lieu au plus
tard le 05 novembre 2014.

Source : africtopsport.com

TOGO-FOOT :
Amouzou Têtê reconduit à la tête d'ASFOSA 

Les membres du nouveau bureau élu, conduit par Amouzou Tètè

Cédric, comment allez-vous ?
Ça va, même si ça pourrait aller

mieux. Je suis debout, je peux bouger
la tête, c'est déjà pas mal. Le scanner
que j'ai passé à l'hôpital a révélé une
fracture de l'apophyse épineuse de la
6e cervicale, qui comporte trois têtes.
C'est heureusement la moins importan-
te des trois qui s'est cassée net sous la
violence du choc. Il n'y a pas de lésion
neurologique, la moelle osseuse n'est
pas touchée. Mais le docteur m'a dit
que j'avais eu énormément de chance,
parce que ce genre de blessure peut
provoquer une paralysie. Selon lui,
c'est ma musculature qui m'a sauvé en
retenant bien la vertèbre cervicale. À
ma place, il m'a dit que lui serait pro-
bablement paralysé. On a évité le
drame de justesse. Je n'ai pas renoncé
à jouer le prochain match.

Vous souvenez-vous de ce qui s'est
passé ?

Je suis sorti sur un ballon, je me cou-
che sur mon côté gauche et là, je
reçois un coup de crampons ou de
genou, je ne sais pas, qui me fait res-
sentir comme une décharge électrique
dans toute la colonne vertébrale. J'ai
eu très peur sur le coup, j'ai tout de
suite senti qu'il y avait quelque chose
de pas net.

Et pourtant, vous avez voulu repren-
dre le match…

(rires) Oui, sur le coup, j'ai pensé à
mes parents qui étaient venus me voir
de Marseille pour la première fois.
J'avais des petits vertiges, j'étais nau-
séeux et j'ai été pris rapidement d'un
fort mal de tête, mais je voulais

rejouer… Heureusement, le médecin
du club, André Hickel, m'a convaincu
de sortir. Quand on m'a assis sur le
banc, je ne voyais plus clair, alors ils
ont appelé une ambulance.

Combien de temps vous faudra-t-il
pour vous remettre de cette blessure ?

Je suis rentré de l'hôpital avec une
minerve, mais je ne dois la porter que
la nuit. Je suis sous anti-inflammatoires
parce que c'est très douloureux, mais
selon les médecins, la partie cassée de
la cervicale n'entraînera pas de lésion
ou d'aggravation, même en cas de
choc. Le bout d'os cassé va se consoli-
der de lui-même, il n'y a rien à faire.
En d'autres termes, il n'y a aucune
contre-indication à la pratique du
football. Je peux déjà bouger la tête,

de haut en bas, de gauche à droite,
sans douleur. J'ai rendez-vous avec le
Dr Hickel lundi. On fera un point à ce
moment-là.

Vous voulez dire que vous allez
reprendre l'entraînement immédiate-
ment ?

Non, quand même pas, il faut res-
ter raisonnable… Je vais rester au
repos trois ou quatre jours, on verra
comment je me sens en milieu de
semaine, mais je n'ai pas encore
renoncé au prochain match à Bourg
Péronnas vendredi prochain. À l'heu-
re actuelle, je suis même plutôt opti-
miste.

Avez-vous eu des nouvelles du
joueur qui vous a blessé ?

Oui, il s'agit d'Anthony Arlaud. Il a
demandé mon numéro après le match
et il m'a envoyé un message pour
s'excuser et me demander comment
j'allais. Je n'ai pas encore répondu.

C'est facile de faire un attentat et
de s'excuser

Pourquoi ?
Parce que quand on est gardien,

on sait quand un attaquant a les
moyens de nous éviter ou pas. J'ai
d'ailleurs revu les images plusieurs
fois et clairement, il n'a pas ralenti sa
course, il m'a marché dessus, il n'a rien
fait pour m'éviter. Jude (Varsovie) qui
était juste à côté me l'a confirmé.
C'est facile de faire un attentat et de
s'excuser après.

Vous êtes au courant de ce qui s'est
passé ensuite dans le match ?

Oui. Quand je suis sorti, on menait
2-0 et on maîtrisait notre sujet. À la
mi-temps, quand je suis parti à l'hôpi-
tal, on m'a dit que c'était 2-2. Là, je
me suis dit que c'était pas possible,
que j'avais vraiment dû prendre un
sacré coup sur la nuque ! (rires) Mais
au final, je suis vraiment soulagé
qu'on ait pris les trois points, ça m'au-
rait énervé que cette équipe-là
reparte de chez nous avec quelque
chose.

Il y a aussi eu deux expulsés côté
marseillais…

(il coupe) Oui, deux cartons rou-
ges, six cartons jaunes, des vestiaires
saccagés, des ballons volés (lire par
ailleurs)… Il paraît qu'ils nous ont
donné rendez-vous pour le match
retour. Si c'est comme ça dès la 1re
journée, on peut se poser des ques-
tions. À l'extérieur en plus, alors ima-
ginez à domicile ? Ils se sont compor-
tés comme des voyous, j'espère pour
eux qu'ils arriveront à terminer la sai-
son. En tout cas, en tant que
Marseillais, je trouve ça déplorable.
Ils ont vraiment donné une mauvaise
image de la ville et de ses quartiers.

Source : africatopsport.com

CÉDRIC MENSAH : Le gardien togolais de Colmar frôle la paralysie 

Cédric Mensah, le portier togolais de Colmar, France

PLUS DE peur que de mal pour Cédric Mensah. Le gardien togolais de Colmar
n'a disputé que 24 minutes du match de la première journée de national en France
entre son équipe et Marseille Consolat (3-2). Victime d'un grave choc avec
Anthony Arlaud, un attaquant adverse, Mensah a dû céder sa place.

Et il a frôlé la catastrophe. " Le docteur m'a dit que j'avais eu énormément de
chance, parce que ce genre de blessure peut provoquer une paralysie" , a t-il lais-
sé entendre. Mensah a été victime d'une fracture de l'apophyse épineuse de la
sixième cervicale. "C'est ma musculature qui m'a sauvé en retenant bien la vertè-
bre cervicale. À ma place, le docteur m'a dit que lui serait probablement paraly-
sé. On a évité le drame de justesse", a t-il ajouté.

Ce n'est pas la première fois que le joueur formé à Bordeaux est victime d'un
grave choc dans un match. Il y a deux ans avec la réserve de l'OM, Cédric Mensah
a été gravement blessé contre Nice. L'international togolais est revenu dans une
interview au site lalsace.fr sur sa blessure. Lecture.

ALORS QU'IL doit se déplacer les 5 ou 6 septembre prochain en Guinée pour
y affronter le Sily National dans le cadre de la première journée des éliminatoi-
res de la Coupe d'Afrique des Nations, Maroc 2015, le Togo se préoccupe de la
situation de la zone touchée par le virus Ebola et entend saisir la Confédération
Africaine de Football (CAF) pour demander la délocalisation du match.

Les Eperviers du Togo lors d’une séance d’entraînement (Archives)




